
HISTOIRE DE LA CHAPELLE DE NUZIERES 
 

Si le hameau de Nuzières est bien connu pour ses ateliers historiques du travail de la soie, il l’est également 
pour sa charmante petite chapelle datant du milieu du XIXème siècle, située tout près des anciens moulinages 
Morel. Grâce à Jean-François Bonnard, géomètre à 
Remilleux (1799/1881), nous en savons plus sur les 
débuts de la chapelle. 
 
 Voici ce qu'il a écrit : " L’église de Nuzière a été bâtie en 
1857 par Jean Pierre Roux, prêtre aumônier des sœurs 
religieuses d’Ampuis, originaire de Nuzière né en 1803. La 
cloche fût achetée par le puy d’une quête des habitants de 
Remilleux, Le Collet, Tressin, La Grange, Nuzière, Vanel, 
Combechèvre, et autres habitants circonvoisins du pays, 
montant d’une somme de deux cent vingt francs*. Ledit Roux 
ayant fourni une somme de mille francs tant par les ornements, 
fondation, matériaux. Qu’il fournit de ses propres deniers pour 
la construction de cet édifice qui fût fondé sur un terrain 
appartenant à Jacques Ogier dit Lemare qui donna 

l’emplacement gratis ". 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

• Le franc : unité monétaire française, créée en 

1356 par le roi Jean le Bon et qui perdura, au 

prix d'innombrables fluctuations, jusqu'au 1er 

janvier 2002, date à laquelle l'euro, monnaie 

européenne, fut mis en service. 



Il nous appartient aujourd’hui d’en continuer l’histoire. 
La bénédiction de la chapelle eut lieu en 1937. Cette année-là, une nouvelle quête fut organisée dans les 
hameaux environnants afin de financer des travaux de rénovation. On fit alors appel à un professionnel qui, 
aidé de bénévoles, s’attela à la tâche. La première messe fut célébrée, un lundi de Pâques en avril 1939, par 
le curé Levis, prêtre à Longes. 
En 1945, la cloche se fit entendre dans les alentours, lorsque Jean Pugnet (de La Grange) la fit sonner à l’aide 
d’un grand bâton en bois, pour partager sa joie avec les habitants : le jour de la libération était arrivé ! Peu 
après, Alice Thonnérieux, de Remillieux, offrit une statue de Jeanne d’Arc à la chapelle, pour remercier les 
cieux d’avoir permis le retour de son mari Glaudius, soldat pendant la guerre. Cette statue fut dérobée au 
cours des années 1960. 
En 1989, un nouvel appel à la générosité fut lancé auprès des paroissiens afin de financer de petits travaux à 
l’intérieur de l’édifice : réparations d’infiltrations de la toiture, changements des vitres cassées, nettoyage 
des abords et confection d’une nouvelle porte. Le tout fut réalisé par des bénévoles. 
En 1990, Le père Pazanan, ancien curé de Longes, en visite à Nuzières, très ému et touché par l’acte de 
vandalisme commis près de trente ans plus tôt, offrit une nouvelle statue. 
Afin de trouver plus aisément des financements pour la rénovation de la toiture, des façades et des abords, 
une association vit le jour en 1991 : 
 
 " Les Amis de la chapelle de Nuzières " 
Comme pour les quêtes précédentes, ou lors des travaux de bénévolat, un grand nombre d’habitants 
répondirent présents, ce qui démontre l’attachement des gens de nos vallées à leur petite chapelle. 
Une nouvelle rénovation débuta à la fin de l’année 1995, financée par l’association mais aussi par la 
commune de Longes et le conseil régional du Rhône. De gros travaux furent réalisés, dont la réfection de 
l’intérieur, des façades, du toit, du sol, des abords, du beffroi. Un branchement EDF fut effectué et on 
électrifia la cloche. Seuls les murs mis à nus furent conservés. 
Depuis 1996, il n’est plus célébré de messe dans la petite chapelle de Nuzières, au grand regret des habitants 
des environs. Cependant, le lundi de Pâques 6 avril 2015, un baptême y eut lieu : celui de Landry Bonnard de 
Vanel. 
Alors, replongeons-nous, l’espace d’un instant, dans les temps anciens, lorsqu'on sonnait la cloche 
énergiquement, pour constater la ferveur des fidèles venant des hameaux les plus éloignés et même du 
village de Longes pour y suivre la cérémonie et ensuite partager chaleureusement, chez l’habitant, un café 
ou un verre de vin blanc. Imaginons aussi les enfants et les femmes du hameau se retrouvant à la chapelle 
pendant la Semaine sainte pour réciter le chemin de croix 
Vous n’entendrez plus, comme le raconte la tradition, le tintement de cette cloche qui, annonciateur de 
l’orage, écartait la grêle, ni le glas, vous annonçant un décès dans les hameaux les plus proches. Aujourd’hui, 
elle sonne l’heure et la demie, tout simplement, durant toute la journée. La nuit… Elle dort ! 
Mais la chapelle reste toujours au bon soin des habitants voisins. 
 
 
 
Pour aller plus loin : 
 

- Le hameau de Nuzières 

- La chapelle de Dizimieux 

- La chapelle du mont Monnet 

- Le hameau de Remillieux 

- Les hameaux  Combechèvre - Vanel 
 

 


